
Intervention 27 septembre 2025 - Poitiers 

 

Chers Amis, 

Au 23 septembre 2025, 156 des 193 États membres de l’ONU, soit 80 % d’entre eux, ont reconnu l’État de Palestine. 

C’est un coup dur pour Israël ! La violence dont il a fait preuve à Gaza s’est retournée contre lui telle un boomerang 

diplomatique et a contribué à créer ce qu’il a toujours cherché à empêcher la création d’un État palestinien. 

Netanyahou est bien obligé de constater, même s’il le dit en fanfaronnant, que son pays entrait dans une sorte 

d’isolement. Un isolement confirmé au moment de sa prise de parole à l’AG des Nations Unies où la majorité des 

délégations l’ont hué et ont quitté la salle. Dans un discours haineux, il a laissé libre cours à sa folie furieuse accusant 

tout le monde d’entretenir le terrorisme et faisant une fois de plus le honteux amalgame entre Israéliens et juifs. 

Discours qu’il a fait diffuser sur le territoire gazoui dans une mise en scène hallucinante à l’aide d’immenses haut-

parleurs installés sur des camions. 

Comment accepter que cet individu dangereux, en guerre avec tous ses voisins, prenne la parole à l’ONU alors qu’il 

est sous le coup d’un mandat d’arrêt de la Cours pénale internationale ?! 

Sur le terrain, cette reconnaissance passe inaperçue. Israël a détruit la plupart des infrastructures vitales de la Bande 

de Gaza et continue sa guerre d’extermination et massacre de jour comme de nuit. Quadricoptères, véhicules piégés 

bourrés d’explosifs, chars, bulldozers, l’armée israélienne tue par les bombes, estropie les vivants, détruit les 

immeubles, arase le territoire, et utilise la famine pour accélérer son nettoyage ethnique. 

Agressions après agressions, raids après raids, déplacements forcés, arrestations massives, l’armée et les colons 

organisent le bouclage et la mort économique de la Cisjordanie et l’accélération de la colonisation. L’armée a fermé 

le seul point de passage vers la Jordanie cette semaine, scellant l’isolement complet du territoire palestinien occupé 

dont la situation ressemble de plus en plus à celle qui règne dans la Bande de Gaza. 

Encerclement de Jérusalem-Est par des postes de contrôles et des barrières avec des codes de couleur donnant des 

autorisations différentes aux habitants palestiniens, Israël parque et isole les Palestiniens et judaïse la ville à tour de 

bras. 

Bombardements et destructions du Liban après avoir assassiné à Beyrouth il y a tout juste un an des chefs du 

Hezbollah dont Hassan Nasrallah, et de la Syrie, Israël s’empare de territoires et construit son Grand Israël. 

Bombardements du Yemen qui poursuit son soutien au peuple palestinien. 

Bombardement de l’Iran au moment où reprenaient les pourparlers sur le programme nucléaire, et du Qatar alors 

que des négociations pour un cessez-le-feu étaient en cours, avec la complicité des Etats-Unis qui avaient réuni les 

négociateurs palestiniens. Israël se fait une spécialité de tuer les négociateurs. Déjà le 17 septembre 1948, à peine 4 

mois après la proclamation de sa création, le médiateur de l’ONU, le comte Folke Bernadote, était assassiné par la 

milice sioniste Lehi, dont l’un des dirigeants, Yitzhak Shamir, deviendra par deux fois (1983-84 et1986-92) Premier 

ministre. 

Drones, bombardements, aspersions de produits chimiques contre la flottille pour Gaza, tout est bon pour Israël 

pour saboter les bateaux, terroriser leurs occupants, les contraindre à faire demi-tour pour les empêcher d’atteindre 

Gaza. 

Il faudra plus que le discours du Président Macron à la tribune de l’AG des Nations Unies devant les sièges israéliens 

vides (appréciez la lâcheté et la crainte qu’inspire à Israël sa mise en cause !) pour mettre fin à la longue errance des 

Palestiniens sur les chemins défoncés de la Bande de Gaza, à pieds tirant de misérables charrettes ou des sacs en 

plastique, ou sur d’invraisemblables et dangereux chargements d’objets hétéroclites, derniers souvenirs de leur vie 

d’avant cette guerre. 

Oui, il faudra bien plus que des mots et des effets de style. D’autant que si Macron a fini par dire que la France 

reconnait l’Etat de Palestine, c’est au milieu d’une longue diatribe d’allégeance à Israël dans laquelle les mots de 

colonisation et de génocide étaient absents, et d’infantilisation des Palestiniens à qui il entend dicter la conduite. On 

l’a dit à plusieurs reprises ici, l’Etat que Macron reconnaît c’est un Etat sans souveraineté dans la continuité des 

Accords d’Oslo, livré à Israël. C’est plus Israël qui est confirmé que la Palestine et que les Palestiniens dans leurs 

droits. 



C’est une reconnaissance visant à faire tomber la pression des gigantesques mobilisations de tous ceux qui ont 

refusé de se taire sous la pression des lois liberticides et des accusations grotesques d’antisémitisme ou de soutien 

au terrorisme quand ils ne faisaient qu’en appeler à la justice et à l’humanité. 

C’est pourquoi nos rassemblements hebdomadaires ne doivent pas s’arrêter là. Il faut maintenant obtenir que les 

Etats prennent des sanctions contre Israël, seul moyen de le contraindre à stopper son agression. Arrêt de livraison 

d’armes, effectivité des mandats d’arrêt émis par la CPI contre Netanyahou et Gallant, mise en œuvre des 

recommandations de la CIJ, arrêt de la coopération dans tous les domaines, du politique au scientifique, du culturel 

à l’économique. 

Gaza nous enseigne que dans les tunnels et dans les décombres, tout un peuple résiste à une armée parmi les plus 

puissantes de l’histoire et refuse de se rendre. Sa résistance est la preuve que la machine de l’oppression, aussi 

sophistiquée, aussi largement financée et aussi technologiquement avancée soit-elle, peut être remise en cause par 

des ceux qui refusent d’accepter le rôle de victimes qui leur est assigné. En cela, elle nous concerne tous. Et le 

soutien des peuples du monde entier à la lutte des Palestiniens montre que tous les efforts de propagande et de 

répression sont vains quand l’humanité se reconnait dans une lutte juste. 

En ce 722ème jour de guerre, rendons hommage aux 65 419 tués qui n’auront pas entendu que leur Etat est reconnu 

et soutenons les 167 160 blessés à la date du 24 septembre 2025, et on sait que ces chiffres officiels sont largement 

sous-estimés. 

Pour les vivants qui s’accrochent à leur terre comme la jeune Huda Skaik qui espère que la terre de Gaza City 

accueillera son corps au plus profond de ses entrailles, car elle préfère cela à l’exil forcé ; 

Pour toutes les petites Nour qui accompagnent la carriole transportant le corps de leurs frères et amis ; 

Pour toutes les Ruba qui emmènent leur enfant partout avec elles pour que la mort ne les sépare pas ; 

Pour tous les Hicham qui pleurent les corps introuvables de leurs enfants ; 

Pour toutes les Hassan qui supplient qu’on leur apporte du pain et de l’eau ; 

Pour toutes les Yasmine brûlées dans leur tente, tous les Omar amputés d’un ou plusieurs membres ; 

Pour les deux millions d’histoires tristes, de vies traumatisées, d’existences déchirées à Gaza ; 

Nous continuerons à combattre le sionisme, cette forme réinventée du colonialisme qui stipule que ceux qui vivaient 

là avant sa création sont des sous-hommes et ne peuvent prétendre à aucun droit fondamental. 

Arrêt immédiat du génocide et sanctions pour Israël ! 

Arrestation de Netanyahou et de Gallant ! 

Israël hors de Palestine et de tout le Proche-Orient ! 

Vive la Palestine et son peuple courageux ! 

Palestine vivra ! Palestine vaincra ! 

 

 

Je vous rappelle la conférence que donnera Monique Chemillier-Gendreau le 1er octobre à 17h salle Timbaud à 

propos de son dernier ouvrage « Comment rendre impossible un Etat palestinien. L’objectif d’Israël depuis sa 

création ». Un sujet plus d’actualité que jamais. 

 


